
DES PAROLES PAR LESQUELLES 
TU SERAS SAUVÉ

« Il y avait à Césarée un homme nommé Corneille… Cet homme était pieux 
et craignait Dieu, avec toute sa maison ; il aidait beaucoup les pauvres du 
peuple, et priait Dieu continuellement » (Actes 10.1,2). Bien qu’il soit romain, 
cet homme adorait l’Éternel. Non seulement il connaissait le vrai Dieu, mais 
il était pieux, c’est-à-dire dévoué à Dieu avec respect et ferveur. Il avait exer-
cé son influence pieuse sur toute sa famille, qui, comme lui, craignait Dieu. Il 
donnait beaucoup aux pauvres par charité, et il priait Dieu continuellement. 
Selon le verset 22, tous les Juifs rendaient de lui un bon témoignage, malgré 
le fait qu’il était un soldat dans l’armée romaine qui avait conquis leur pays. 
Il serait difficile de trouver un homme plus juste que Corneille. Il est donc 
étonnant de découvrir que ce Corneille n’était pas un homme sauvé. Selon 
Actes 11.13,14, l’ange que Dieu envoya vers Corneille lui dit : « Fais venir 
Simon, surnommé Pierre, qui te dira des paroles par lesquelles tu seras sauvé, 
toi et toute ta famille. » Cet homme juste et généreux, qui craignait Dieu et 
le priait avec fidélité, était un homme perdu. Il avait besoin de l’Évangile.



Il est bien vrai que Corneille était plus juste que la plupart des hommes, 
mais, comme tous les hommes, il était quand même pécheur. La Bible nous 
rappelle à plusieurs reprises que tous sont pécheurs. 2 Chroniques 6.36 dit : 
« Il n’y a aucun homme qui ne désobéisse jamais… » Romains 3.23 dit : « Tous 
ont péché et sont privés de la gloire de Dieu. » Selon 1 Jean 1.8, « Si nous disons 
que nous n’avons pas de péché, nous nous séduisons nous-mêmes, et la vérité 
n’est point en nous ». Il ne suffit pas d’être plus juste que son voisin. Pour 
être compté juste à cause de ses œuvres, il faut observer tous les comman-
dements de Dieu, tous les jours de sa vie. Jacques 2.10,11 nous dit : « Car 
quiconque observe toute la loi, mais pèche contre un seul commandement, 
devient coupable de tous. En effet, celui qui a dit : Tu ne commettras point 
d’adultère, a dit aussi : Tu ne tueras point. Or si tu ne commets point d’adul-
tère, mais que tu commettes un meurtre, tu deviens transgresseur de la loi. » 

Il y a des gens qui ne veulent pas écouter l’Évangile parce qu’ils se 
croient déjà justes. Ils sont honnêtes ; ils aiment leurs familles et leurs voi-
sins ; ils se comparent favorablement à beaucoup de gens, y compris cer-
tains qui se disent chrétiens. Mais c’est une erreur que de se comparer à 
d’autres hommes plutôt que de s’évaluer selon ce que la Parole de Dieu 



exige. Un homme pourrait être plus juste que moi, alors qu’il est loin d’être 
juste aux yeux de Dieu. 

La personne qui mène une bonne vie et qui, pour cela, ne s’intéresse pas 
à l’Évangile n’est pas comme Corneille. Quand l’ange lui dit d’envoyer cher-
cher Simon Pierre, qui lui dirait des choses par lesquelles il serait sauvé, Cor-
neille n’a pas dit qu’il n’en avait pas besoin, que ses bonnes œuvres étaient 
suffisantes pour le sauver, ou qu’il n’avait pas commis de péchés graves. Il 
a tout de suite envoyé chercher Pierre, il a réuni d’autres personnes pour 
l’écouter aussi, et quand Pierre est arrivé, Corneille lui dit : « Nous sommes 
tous devant Dieu, pour entendre tout ce que le Seigneur t’a ordonné de nous 
dire » (Actes 10.33).

Que la même attitude nous anime tous. Quels que soient nos efforts de 
bien faire dans la vie, reconnaissons que nous sommes, malgré tout, des 
pécheurs, ayant besoin de la miséricorde de Dieu. Et en tant que tels, sui-
vons le conseil de Jacques 1.21 : « Acceptez avec humilité la parole que Dieu 
plante dans votre cœur, car elle peut vous sauver. »

Quel est donc ce message qui peut nous sauver, cet Évangile qui est 
« la puissance de Dieu pour le salut » (Romains 1.16) ? Selon l’apôtre Paul, 
le cœur du message est que Jésus-Christ est mort pour nos péchés, il a été 



enseveli, et il est ressuscité le troisième jour (1 Corinthiens 15.1-4). Par la 
mort de Christ, Dieu a prouvé son amour pour nous et payé le prix de nos 
péchés (Romains 5.6-8; 1 Pierre 1.21-24). Par la résurrection, il a attesté 
que Jésus est Fils de Dieu (Romains 1.4; Actes 17.31).

À nous maintenant d’accepter le salut que Dieu nous offre en obéis-
sant aux conditions fixées par Dieu lui-même. Il faut, certes, la foi en 
Christ (Jean 20.31), mais la Bible dit explicitement que la foi seule ne 
sauve pas (Jacques 2.20-24). Il faut y ajouter la repentance de nos péchés 
(Actes 17.30,31), la confession de foi en Jésus (Matthieu 10.32,33), et le 
baptême (l’immersion) dans l’eau pour le pardon des péchés (Actes 2.38; 
22.16). Par la suite, il faut, bien sûr, rester fidèle à l’engagement de suivre le 
Christ (Apocalypse 2.10).

Si vous voulez entendre plus en détail ces paroles par lesquelles vous 
pouvez être sauvé, contactez l’Église du Christ, qui vous offre ce traité.
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